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Alternative à 
un Cadeau

Nos parents – que Dieu bénisse leurs 
âmes – ont toujours été les grands défenseurs 
d’une bonne éducation. Le père de Jean (C. 
L. Cherneski) a terminé ses études « à la page 15 de la 3ième année ». 
Quant au père d’Émily (Peter Fenrich), il s’est presque rendu en 4ième 
année. Nos mamans (Mary et Mary) ont pu atteindre un niveau un tout 
petit peu plus haut et toutes les deux dévoraient les livres. Du vivant 
de nos parents vivants, notre grand défi était de dénicher le cadeau 
qui leur exprimerait bien notre grande appréciation. Aujourd’hui, ces 
cadeaux, nous les avons trouvés. Oh oui, « Un Cadeau de Vie » aurait 
été parfait! Au cours des quelques pages qui suivront - si vous optez 
pour fêter des membres de votre famille ou/et des amis ou/et à part-
ager un cadeau avec eux - vous trouverez d’excellentes façons d’offrir 
des « Cadeaux de Vie ».

Si vous optez pour l’un de ces cadeaux, vous recevrez une carte 
sur laquelle sera inscrite une description du cadeau reçu. Ainsi, vous 
pourrez personnaliser cette carte en y inscrivant votre nom et le 
nom de la personne à qui vous offrez ce cadeau. Toute l’information 
est fournie dans ce numéro. Partout où œuvrent les Oblats dans le 
monde, nous encourageons les familles, les groupes, les amis, les 
étudiants, les groupes auxiliaires (ensemble ou seul), à participer à 
cette offrande d’espérance aux enfants qui luttent et à ces familles 
dans le besoin. Eh oui, cette offrande dépasse de beaucoup la saison 
de Noël!

Nous avons choisi le don de l’Éducation et le cadeau de la 
Connaissance pour honorer les noms de nos bien-aimés parents. S’ils 
étaient vivants, nous leur aurions dit : « Joyeux Noël. Comme nous vous 
aimons et apprécions tout ce que vous avez fait pour nous! »

À nos lecteurs, nous transmettons aussi les mêmes vœux. Nous 
apprécions tout ce que vous faites pour nos missions.

John et d’Emily Cherneski
Coordonnateurs en communications
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Dons de Vie
Expérimentez la joie de 

donner un cadeau de Noël 
significatif à quelqu’un que 
vous aimez et contribuez à 
changer la vie d’un enfant et 
d’une famille dans un pays 
en voie de développement.

À la fin de la vie, nous ne 
serons pas jugés sur le nombre de 
diplômes reçus, sur le montant 
d’argent accumulé ou sur la 
quantité de grandes choses que 
nous avons accomplies sur terre.

Nous serons jugés par 
cette phrase : « J’avais faim et 
vous m’avez donné à manger, 
j’étais nu et vous m’avez vêtu, 
j’étais sans logis et vous m’avez 
accueilli. »

J’avais faim non seulement 
de pain – mais aussi d’amour. 
J’étais nu non seulement parce 
que j’étais sans vêtements – mais 
parce qu’on m’avait dépouillé de 
ma dignité. J’étais sans logis non 
seulement parce que je n’avais 
pas de maison fait de bois et de 
briques – mais parce que j’étais 
rejeté.

– Mère Teresa
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Au KenyA:

Don de l’Éducation
Plusieurs familles pauvres sont incapables de défrayer les 

coûts pour envoyer leurs enfants à l’école. Vous pouvez faire 
une différence en leur ouvrant les portes à une vie pleine de 
possibilités de changements. Votre don sera utilisé pour payer 
les frais scolaires, les livres et autres fournitures scolaires.

Au Kenya, l’éducation d’un enfant coûte ~ $50 par mois
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Au KenyA:

Don de la
Connaissance

Les jeunes intelligences des adolescents de l’École Secondaire 
Kionyo ont très hâte d’accueillir des ressources pour leur biblio-
thèque. Aidez à stimuler l’intellect et l’imagination de ces 175 jeunes 
en garnissant de livres les tablettes de leur bibliothèque.

Des livres de bibliothèque pour le Kenya ~ $50

Dons aux œuvres des 
missionnaires Oblats 

Avez-vous officiellement commencé à transférer les valeurs que vous plani-
fiez léguer aux missions Oblates ?

Avec la nouvelle loi sur l’impôt, introduite en 2006, tout en évitant le paie-
ment de l’impôt sur les plus-values (intérêts/gains en capital, etc.), dès main-
tenant vous pouvez donner directement vos valeurs (parts) à AMMI Lacombe 
Canada MAMI et recevoir un reçu officiel d’impôt sur le revenu. 

S’il vous plaît, afin de bénéficier de cette offre d’impôt-économie, pour de 
plus amples informations, bien vouloir appeler à notre bureau au 1-866-432-6264 
et vous adresser à Diane Lepage. Une valeur marchande minimum de $5,000.00 
est suggérée. 

Nous serions heureux de faciliter cet échange qui, en plus d’être avantageux, 
pourrait contribuer à aider les pauvres des missions Oblates.
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Au KenyA:

Don pour une Future
Présence Oblate

Par le biais de contacts humains personnalisés, où les 
besoins spirituels sont comblés dans la compassion, le charisme 
Oblat continue de se répandre. Votre soutien financier permet-
tra de défrayer le coût d’un mois de nourriture, de vêtements 

et la scolarisation pour 
de futurs mission-
naires Oblats. 

Pour les futurs Oblats 
au Kenya ~ $525

À travers les années, la 
mission du Kenya a attiré 
plusieurs Oblats canadiens
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Au KenyA:

Don d’Amour
Chaque jour, on supplie les Oblats d’aider les orphelins 

et les veuves qui ont désespérément besoin de nourriture, de 
vêtements, de médicaments et d’un gîte. Ensemble, nous pou-

vons nourrir les affamés, vêtir ceux qui sont nus, 
soigner les malades et assister les mourants.

Don d’Amour pour le Kenya ~ $75
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en bOlivie:

Don deJoie
Pendant que les enfants dévalent 

les montagnes des régions rurales de la 
Bolivie, entendez l’écho de leurs rires! C’est qu’ils se précipitent pour 
aller cueillir leurs colis de Noël contenant nourriture, vêtements, 
souliers, médicaments ainsi que des petits jouets. Imaginez leur joie 
de savoir que quelqu’un au Canada se soucie d’eux, les pauvres près 
de Cochabamba, Bolivie.

Trois colis de noël pour la bolivie ~ $30
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Au brésil:

Don d’EauPure
Par la construction d’une simple citerne de ciment pour recueillir 

l’eau de pluie, de l’eau propre et extraordinairement rafraîchissante 
devient accessible pour les familles rurales de Canudos au Brésil. 
Tous ceux qui subventionneront notre projet d’eau propre et pure 
contribueront à améliorer les conditions de santé de ces familles en 
réduisant l’absorption de parasites et le danger de maladies souvent 
mortelles reliées à 
la consommation 
d’eau viciée.

Citerne d’eau
de pluie au 

brésil ~ $560
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Au PérOu:

Don d’Espérance
Lors du tremblement de terre ravageur du mois d’août 2007, 

plusieurs habitants de Chincha Alta au Pérou, ont tout perdu – leurs 
maisons, leurs emplois et même des personnes aimées. Blaise 
MacQuarrie, OMI, opère une grosse machine pour fabriquer des 
briques en provenance d’un puits de sable pour bâtir des maisons 
pour les pauvres. Les familles qui recevront ces maisons participent 
à leur construction. Joignez-vous à la reconstruction de leurs foyers, 
en offrant à ces familles un don d’Amour.

Au Pérou, le coût d’une maison de briques de ciment ~ $1,800
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Au PérOu:

Don deNourriture
Dans les jungles de l’Amazone péruvien, Santa Clotilde est un 

hôpital rural de 40 lits desservant les 30,000 personnes qui vivent le 
long de la Rivière Napo. On a un urgent besoin de fonds pour acheter 
du lait en poudre 
qui permettrait de 
nourrir les bébés 
souffrant de mal-
nutrition. Ce lait 
leur donnerait une 
meilleure chance de 
survivre et de croître 
sainement.

Au Pérou, 
nourrir 10 bébés 

souffrant de 
malnutrition 

pendant un mois 
~ $100



saisons au 
soleil
PAr Jim FiOri, Omi

Comme le dit la chanson « Les Saisons 
au Soleil » (“Seasons in the Sun”), « Au revoir 
mes amis, c’est difficile de mourir… ».

Pendant que, physiquement, je ne me 
sens pas du tout mourant, le temps est 
venu de dire au revoir. Oui, le 6 octobre, je 
suis parti pour les missions Oblates du Kenya. Au fur et à mesure 
que la date de mon départ approchait, je me sentais de plus en plus 
conscient que je franchissais une étape nécessaire : mourir à ce que 
j’avais cru nécessaire jusque là et m’ouvrir à l’étape de franchir le pas 
vers ce qui sera.

Depuis que j’ai laissé le supériorat, j’ai pris une période sabba-
tique à la Maison Oblate de Duncan en Colombie Britannique. La 
première chose que j’ai réalisée fut l’intensité de ma fatigue. Mes six 
ans comme responsable de l’équipe ont lourdement pesé sur moi. 
En cette période de ma vie, l’un de mes objectifs était d’approfondir 

ma vie de prière. J’ai aussi 
passé du temps à appren-
dre du Kiswahili et à 
numériser ma collection 
de diapositives.

Pendant que j’étais 
responsable, je ne dis-
posais pas de beaucoup 
de temps pour réfléchir 
à l’étape qui suivrait. Je 
savais que je n’étais pas 
encore prêt pour pren-
dre ma retraite mais, je 
planifiais de ralentir ma 
vitesse de croisière. Je ne 
pensais pas que ça aurait 
été approprié que je me 
donne moi-même une 
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Les Oblats Ken Forster, Harold 
Kaufmann++, Jim Fiori
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nomination. Quand j’avais en main le portfolio des Missions du 
Kenya, j’étais certainement conscient des besoins. Personnellement, 
j’étais loin de penser que je me rendrais là-bas un jour. C’est seule-
ment après ma dernière visite d’octobre 2008 qu’une question me fut 
posée : « Pourquoi n’iriez-vous pas là-bas? » À cet instant, je ne pou-
vais pas penser à un bon « Pourquoi pas? » Je crois plutôt que c’est la 
Communauté qui m’a demandé d’entreprendre cette mission.

Le 8 septembre dernier, je célébrais mon 44ième anniversaire de 
profession religieuse. Je me souviens encore de cette journée extraor-
dinaire et je ne pense pas qu’avec les années mon enthousiasme ait 
diminué. À l’époque, j’appartenais à la Province de Keewatin-La Pas. 
Il s’agissait d’un groupe de missionnaires du Québec qui avaient con-
sacré leurs vies à travailler pour les missions du nord du Manitoba et 
de la Saskatchewan. Je me percevais comme un missionnaire comme 
eux. Je savais que, probablement pour le reste de mon existence, 
j’aurais à me rendre dans des régions isolées pour travailler avec les 
Premières Nations. Je n’aurais jamais imaginé que je serais appelé à 
aller en mission ailleurs.

Les gens me demandent: « Pourquoi  fais-tu  cela? »  Ma réponse 
est : « Parce que  je suis un missionnaire! »  Je suis profondément con-
scient que je suis entré dans une communauté missionnaire, les Oblats 
de Marie-Immaculée. « Je  fais  cela  parce  que  OMI  Lacombe  Canada 
m’a demandé de les aider à réaliser son obligation face à la mission et au 
ministère au Kenya. De cette façon, je sens que j’ai la grâce et que je suis 
envoyé. Comme membres d’une communauté missionnaire, nous ne sommes 

Jim Fiori, OMI, et Leo Mann, OMI, lors de leur dernière visite 
au projet d’eau potable du Kenya
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pas appelés à devenir membres du clergé local mais plutôt à bâtir l’Église 
locale et à partir ensuite. Quoi qu’il arrive, nous sommes appelés à être mis-
sionnaires et, là où nous sommes, nous avons à exercer notre ministère. En 
faisant cela, je ne pense pas que je ne fasse rien d’extraordinaire. Par contre, 
j’ose espérer que je suis fidèle à ma vocation ».

Quelques-uns m’ont reflété que j’étais peut-être trop vieux pour 
entreprendre une telle nomination. Bien sûr que je suis un sénior 
mais mon enthousiasme pour la Mission n’a pas diminué avec les 
années. Bien que je compte plusieurs saisons derrière moi, je ne me 
considère pas comme un vieil arbre déchu. Dans la plénitude du 
terme, je suis toujours aussi missionnaire que pendant mes années 
de jeunesse. Peut-être même que je suis en mesure d’apporter plus 
de maturité et d’expérience à la mission qu’on me confie. L’âge n’est 
pas un obstacle à la proclamation de la Bonne Nouvelle.

Je suis conscient de ce que je laisse derrière moi. Avec les années, 
j’ai accumulé pas mal de choses. En moi, j’ai senti un appel renouvelé 
à la vie simple et à la pauvreté. Très profondément, je laisse derrière 
moi des amis, ma famille et ma Communauté. Je sais qu’ils vont con-
tinuer de me soutenir mais, à cause de la distance, je sais aussi que 
les relations peuvent se modifier. Je suis sur le point de m’insérer 
dans une nouvelle culture où, à nouveau, je serai une minorité. Dans 
cet environnement, j’aurai à développer des techniques de survie. Au 
point de départ, mon seul soutien sera ma Communauté Oblate.

Réalisant ce que je laisse derrière moi, je pars avec une certaine 
tristesse. Par contre, je me sens aussi très ouverts face à toute cette 
nouveauté qui m’attend. La mort est un rite de passage à une nou-
velle Vie… J’espère et je prie pour que, dans la lignée de notre fonda-
teur, Eugène de Mazenod, je saurai être un disciple de Jésus envoyé 
proclamer la Bonne Nouvelle aux pauvres. Je suis convaincu que je 
suis envoyé par ma Communauté. Merci de me faire confiance!
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une marche d’emmaüs
Une  fois  tous  les  six  ans,  les  Oblats  de  partout  dans  le  monde  se 

réunissent pendant un mois pour vivre un Chapitre Général qui est la plus 
haute autorité de la Congrégation Oblate. Lors de cette rencontre les liens 
d’unité se renforcissent et tous les membres de l’Institut ont la chance de 
participer activement à la vie et à la mission des Oblats. Dans le but de 
déterminer  la vision et  la politique générale pour  les prochaines années, 
pour  la  Communauté,  c’est  le  temps  le  plus  privilégié  pour  la  réflexion 
et  les  échanges  fraternels.  Cette  année,  du  8  septembre  au  8  octobre,  le 
Chapitre  s’est déroulé à Rome  et 88 Oblats de 70 pays y  ont participé. 
Quatre Oblats ont représenté OMI Lacombe Canada : Ron Rolheiser, OMI; 
John Malazdrewich, OMI; Andy Boyer, OMI; and Tony O’Dell, OMI.

PAr rOn rOlheiser, Omi

ROME – Le 35ième Chapitre Général des Missionnaires 
Oblats de Marie-Immaculée vient tout juste de se terminer. Tout 
avait débuté avec une messe à l’Esprit Saint et un défi lancé par 
notre facilitateur de vider nos têtes de tout jugement de cynisme 
et nos esprits de la peur.

Le point culminant de la première semaine fut le rapport con-
cernant l’état de la Congrégation présenté pour notre entrepre-
nant Supérieur Général, le Père Guillermo Steckling. Entre autres, 
quatre considérations devraient constituer les impératifs les plus 
urgents pour la Congrégation. Selon lui, il faudrait :  i) que nous 
construisions des communautés centrées sur le Christ;  ii) que 
nous aimions réellement les pauvres et allions vers eux;  iii) que 
nous puissions faire face à tous ces changements démographiques 
de la Congrégation; et  iv) que nous renouvelions notre amour 
pour l’Église.

Ensuite, nous avons consacré du temps à examiner et à 
débattre toute une série de désidératas reliés à la possibilité de 
nouvelles structures pour le gouvernement de l’Institut. Après un 
débat passionné, le Chapitre a voté de conserver les structures 
actuelles. La majorité des délégués sentait que, à ce moment-
ci, il était plus important de changer nos attitudes plutôt que de 
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procéder à un changement de structures.
C’est alors que nous avons amorcé une troisième et très 

importante phase de notre Chapitre : les élections. Et le Saint 
Esprit nous a envoyé un message très clair. Presqu’à l’unanimité 
et dès le premier tour, Louis Lougen, OMI, fut élu. Comme le 
Père Louis se levait pour accepter cet appel de servir humble-
ment, un tonnerre d’applaudissements -  qui s’est prolongé pen-
dant plusieurs minutes – a rempli toute la pièce. Plusieurs délé-
gués avaient les yeux remplis de larmes et un même sentiment 
remplissait la salle : l’unité des cœurs et des esprits, la certitude 
de la justesse du choix effectué et la chaleur réconfortante d’une 
grande Énergie. Tout ceci n’a cessé d’être le point culminant de 
tout le Chapitre Général.

À partir de ce moment, une grande énergie nous emportait 
au-delà de nous-mêmes. C’est dans cette atmosphère intense 
que nous avons élu un Vicaire Général (Paulo Archiati), deux 
Assistants Généraux (Cornelius Ngoka et Gilberto Pinon) et 
cinq Conseillers Généraux pour les Régions (Evans Chinyemba, 
Clement Waidyasekara; Warren Brown, Luis Ignatio Rois Alonso 
et Miguel Fritz). 

Louis Lougen, OMI, est salué par le Saint Père
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Lors du Chapitre Général, les délégués ne cessaient d’écouter, 
en attente pour une image biblique particulière qui nous serait 
donnée pour nous apporter une clé qui nous aiderait à compren-
dre plus en profondeur notre expérience lors de ce Chapitre et les 
Oblats et la réalité ecclésiale dans laquelle nous évoluons mainten-
ant. Encore et encore, de façon spontanée dans nos conversations, 
l’image qui monte en nous est celle mentionnée dans l’Évangile 
de Luc au Chapitre 24, où les disciples (découragés et déprimés 
parce que leur monde religieux a été crucifié!) font la rencontre du 
Christ ressuscité sur le chemin d’Emmaüs. Tout à coup, pendant 
que Jésus leur parle, ils sentent que, dans le tréfonds de leur être, 
leur cœur est tout brûlant. Ils en viennent à reconnaître Jésus. 
Faisant une relecture de la réalité au creux de laquelle ils sont 
plongés, avec une vision nouvelle, une espérance neuve et une 
énergie renouvelée, ils retournent à leurs vies religieuses. 

Ce Chapitre Général a été une marche d’Emmaüs. Nous avons 
contemplé notre monde crucifié, rencontré le Christ ressuscité sur 
la route, et avons quitté Rome le cœur brûlant et avec une vision 
nouvelle, une espérance neuve et une énergie renouvelée. 

Notre désir est de partager cela avec vous!

Ron Rolheiser, OMI, félicite Louis Lougen, OMI



L’an prochain (2011), ce sera le150ième anniversaire de la mort 
du fondateur des Oblats Saint Eugène de Mazenod. Pour célébrer cet 
événement, nous avons planifié trois voyages.

Cuba – Du 5 au 14 février  
Loin des régions touristiques, expérimentez Cuba et sa popu-

lation! Expérimentez les nouvelles réalités de Cuba avec un taux 
élevé d’emplois et l’espoir d’un nouveau régime! Joignez-vous au 
Voyage Missionnaire Oblat pour une immersion missionnaire avec 
le Père Paul ‘Pablo’ Feeley, OMI qui vous accompagnera à Cuba! Un 
bénévole à côté des Oblats 
qui œuvrent avec le peuple 
cubain. Vous réaliserez alors 
comment ce grand peuple est 
parvenu à garder sa foi vivante 
après plus de 50 ans de régime 
socialiste. Les places sont lim-
itées (seulement 12).

Pérou
En ce moment, nous sommes en train d’organiser un voyage de 

groupe pour le mois de juillet. 

Kenya
Le Kenya est un pays qui est en train de se métamorphoser. 

Nous planifions organiser un voyage avec Ken Thorson, OMI, qui 
sera le directeur spirituel du groupe.

S’il vous plaît, si vous désirez être inscrits sur la liste des par-
ticipants intéressés, bien vouloir téléphoner ou envoyer un courriel 
à Neysa Finnie. Ainsi, dès que ce projet de voyage sera plus con-
cret, il nous fera plaisir de vous faire parvenir toutes les informations 
nécessaires.

Voici les coordonnées pour obtenir de l’information: nmfinnie@
yahoo.com or call (604) 736-3972.

1�
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Dans vos mots:

Guéri par saint eugène 
(Ron Lewis est né en 1929. Son père  fut condamné pour évasion fiscale et condamné à  la 

prison en 1948. Il fut tout simplement effondré. Jusqu’à ce qu’il expérimente une « rencontre » 

avec Saint Eugène de Mazenod en 2002, il souffrait d’assauts de dépression.)

PAr rOn lewis

OTTAWA – À l’égard de l’autorité et de la société en général, 
mon attitude a été brisée. À l’époque, en 1948, j’ignorais que je serais 
entraîné vers la dépression. Cet état d’esprit affectait mon habilité à 
me concentrer et à me souvenir des choses. Rien de surprenant que 
j’ais vécu quatre années d’échec à l’université, incluant trois ans au 
Collège Saint-Patrice dans un programme de Commerce. Je l’avoue, 
j’ai répété deux fois ma deuxième année et ai même échoué ma 
première. Par la suite, j’ai laissé le collège et, à cause des quelques 
remarques de mes professeurs, je ne me sentais plus le bienvenu. 
Je me suis promis que, dorénavant, j’éviterais de me placer sur leur 
chemin et, très rarement, je me rendais aux réunions.

Maintenant, je vais vous raconter ma « rencontre »  avec Saint 
Eugène de Mazenod, le fondateur de la Communauté des Oblats. 
Pendant mon récit, il faudrait garder en mémoire les commentaires 
qui précèdent.

En moi, les effets de la dépression se firent sentir pendant des 
années. J’expérimentais toujours ces attaques sournoises. Après ma 
rencontre avec Saint Eugène, je fus complètement guéri. Je vais vous 
raconter comment cela s’est produit.

Au printemps 2002, ma femme Margaret et moi-même étions 
à Aix-en-Provence. Nous savourions chaque minute de cette vieille 
cité et de la région. Le premier dimanche, nous sommes allés à la 
messe dans une église catholique située dans le quartier italien. La 
semaine suivante, nous avions entendu parler d’une autre église qui 
était beaucoup plus proche. Nous avions décidé de nous rendre là.

L’église était bondée de fidèles. Après la messe, j’ai remarqué 
qu’il y avait un petit coin dédié à Saint Eugène de Mazenod, le fon-
dateur des Oblats. Ceux qui suivaient ce Saint m’avaient enseigné au 
Collège Saint-Patrice d’Ottawa.

À peu près quinze minutes plus tard, je quittais l’église. Une sen-
sation de chaleur enveloppait tout mon être et ne cessait de captiver 
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mon attention. Dans mon esprit, je pouvais 
apercevoir Saint Eugène et il était accompagné 
du Père Peak, le responsable du département 
des athlètes du Collège Saint-Pat.

Saint Eugène riait et marchait très vite. Le 
Père Peak marchait à ses côtés. Se tournant 
vers moi, Saint Eugène me dit : « C’est  bien 
facile, à l’époque, tu ne savais pas ce que tu fai-
sais et tes professeurs non plus! » À ce moment, 
le Père Peak m’a encouragé à continuer une 
fois de plus à donner mon soutien. Quant au 
Père Birch, un autre prêtre Oblat, qui était au premier rang de cette 
scène, il demeura immobile et muet. Je dois dire que ces deux prêtres 
étaient morts depuis quelque temps déjà.

Que puis-je apprendre de tout cela? Dans la vie, il y a plusieurs 
événements qui peuvent nous ébranler – une condamnation à la 
prison, une mort subite causée par la maladie ou un accident, une 
relation avortée, un divorce, la maladie mentale, l’abus sexuel, les 
défis financiers et la liste pourrait continuer de se prolonger… Dans 
l’adversité et l’épreuve, nous devrions toujours aller chercher de 
l’aide chez des professionnels mais, par-dessus tout, nous devrions 
toujours prier et demander à Jésus, à Marie, aux Saints du ciel et aux 
membres de notre famille qui sont décédés, etc., de nous assister. 
Comme mon récit vous en témoigne, ils veulent tous et peuvent vous 
aider : « Qu’il advienne selon notre foi! »

Ron et Margaret Lewis

 Option de
Paiement-Cadeau

Présentement, nous sommes habilités à accepter des dons 

par carte de crédit !

S’il vous plaît, bien vouloir remplir le formulaire de 

cadeau inclus ou appelez notre bureau qui est en service de 

libre appel : 1-866-342-6264. Nous nous ferons un plaisir de 

vous aider et d’acheminer vos 

dons aux missions Oblates.
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Cueillette de Fonds 
pour le Kenya

Il n’est pas nécessaire qu’une cueillette de fonds soit une très 
grosse affaire. 

À ce propos, voici ce que dit, Anne Moldenhauer, une agente de 
pastorale de la paroisse Saint-Aloysius, de la municipalité de Allen 
en Saskatchewan : « À notre paroisse, le Dimanche des Rameaux, sous 
l’initiative  de  la  CWL  (Association  des  Femmes  Catholiques  /  Catholic 
Women’s Leage ). Huit jarres ont été remplies d’items sélectionnés par les 
donateurs. Par la suite, chaque item était vendu $2.00. Ainsi, dans un cli-
mat de plaisir, nous avons recueilli $160.00 pour le Kenya ».

La CWL a aussi décidé de faire des tartes. Chaque pointe de 
ces délicieuses tartes se vendait $2.00. Ainsi, un autre montant de 
$161.00 a été amassé.

Les fruits de cette cueillette de fonds de la paroisse Saint-
Aloysius et de la CWL ont été envoyés la Mission Oblate du Kenya 
pour subventionner un projet d’eau potable (Mount East Kenya). Les 
dons ont été effectués pour honorer la mémoire de Ed Lequiea, OMI, 
le dernier pasteur résident de la ville de Allan et aussi pour exprimer 
la gratitude à tous les Oblats qui - autant ici qu’à l’autre bout du 
monde – donnent leur vie dans des œuvres caritatives.

 

Avis de recherche:  VOS HISTOIRES!
Les organismes de charité et les bonnes causes qui sollicitent votre 
appui abondent. Pourtant vous avez choisi d’offrir aux Oblats vos 
prières, votre amitié et votre aide. 

Nous sommes curieux:	

Pourquoi	nous	avez-vous	choisis?

Comment	avez-vous	entendu	parlet	du	travail	missionnaire	des	Oblats?

Comment	les	Oblats	vous	ont-ils	soutenus,	inspirés	et	encouragés?

		 	 Quels	sont	quelques-uns	de	vos	meilleurs	souvenirs	des	Oblats	

et	de	leur	travail	missionnaire?

Envoyez vos histoires (et photos) à:  

lacombemami@sasktel.net



l’Association Ammi 
lacombe Canada 
mAmi est heureuse de 
soutenir différentes 
missions et ministères 
Oblats, tels que :

Canada… 
 Soin des aîné(e)s

 Éducation/formation des Oblats

 Premiers peuples

 Grand Nord Canadien

 Équipe missionnaire paroissiale

 Centres de retraite et de renouveau

  Équipe du ministère auprès
 des jeunes

le monde… 
 Bolivie

 Brésil

 Guatemala

 India

 Kenya

 Pakistan

 Pérou

 Puerto Rico

 Sri Lanka



Coordinateurs de
communications:

John et Emily Cherneski

lacombemissions@yahoo.ca 

www.oblatemissionassociates.ca

Une publication du bureau  
de la Mission des Oblats.

Avez-vous considéré 
d’inclure les

Missionnaires 
Oblats
comme un bénéficiaire 
dans votre testament?

Au Canada et à travers le monde, 
votre don à AMMI Lacombe Canada 

MAMI va assurer la continuation 
du bon ministère et des œuvres 

missionnaires des Oblats. Vous pouvez 
même spécifier une mission Oblate 

qui est chère à votre cœur.

Les dons pour les projets 
missionnaires des oblats 
peuvent être envoyés à:

AMMI Lacombe
Canada MAMI

601 rue Taylor ouest
Saskatoon, SK  S7M 0C9

Téléphone (306) 653-6453
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